
Barrière de carton
La norte laim'U'saiwt'e, dams celte heure si

triste, c'est la résistance du Conseil 'fédéral ,
résistance qui sera partagée par lia gramde
majorité du Conseil nationial ©t du Conseil!
dos Etaits, à toute idée d' assomMée consti-
tuiante pouir la «réforme de la Constituttion.

C'est M. «Oeri, député Jibéral-consetnvateuir
de Bâic-Vilfle, uni hamime iintelOigent et n'a-
yant sutrtout pa«s froid aux yeux, qui, en ati-
tomine 1942, a«vait présenté à notre Chain-
bre dos députés uin postulait chaTgeaint Je
gouvernement d'une étude sur l'opportunrité
d'une Gorasliituante.

Il n'y aivaiit rien, lia d'extraordinaire. La
plupart des Constitutions cantonales «pré-
voienit cet orgamisime qui n'a p«as produit que
des mauvais fruits.

Au lenldamaiin de la lévoluilionnette vau-
doise, c'est une Constitiiainite qui a apaisé les
esprits et aiciheminé notre canton voisin «et
aami, vens cet oridre et cette liberté dont ill
n'est plus sorti depuis.

Les exempfles de cette nature foa«s«onnent
en Suisse.

Aussi, «mû par «un bon «mouvement, le Con-
seil national' avait-il accepté le postuilat Oe-
ri, dams 'l'intention proibaiblement de lui po-
ser ensuite «des mines sous-anairiines.

Car, revenais de leuirs premières impres-
sions, un grand nombre de diéputés aux
Ohaniibres onit tféjpanldiu le bruit que le pos-
tulat n 'était qu'un décret incendiaire qui ail-
lait limoger de bêle façon le parlementaris-
me.

Mis ciliamtiaient comme dans Robert le Dia-
ble :

Tiens, voilà cet écrit redoutable

Le Conseil fédéral s'est-il laissé intfliuiencer
pair ceWe campagne d'autant plus dangereu-
se qu'cille était sou«nnioise et est-ce pour ee
motif qu 'A refuse de donner un avis faivo-
rabde «au «postulat Oeri ?

C'est une manière, peut-être plus haMle
qu'une autre, de gagner les srytmpafjhies d'u-
ne nssemibliée «dont les membres tremMaienit
dans fleurs culottes.

Une chose triste ù dire, mais attestée à
toutes les pages die llnstoire, c'est qu 'en po-
litique, le peuple n'obtient jamais une réfor-
me de valeur sans y mettre les pouces et
parfois le «poing.

«Les magistrats en fonction ne cèdent ja-
mais que devant lia pression, parce que la
loi d'égoïsme continue de dominer Se mon-
de

Le 'Christ , d'aiffleuirs , n 'a-t-il pas dit :
« Lc royaume dc Dieu souffre violence, et
U n 'y a que les violents qui l'emportent ! »

C'est Oratoire d'hier , ce sera ^histoire
de demain.

Au fond , qu 'est-ce qu 'une Constituante ou
une a-ssomlbllée oantstihiiainite, «pour ne pas
froisser M. Oeri qui «tient beaucoup à la
phraséologie , même si elle est superflue et
inutile ?

C'est une Chambre d'occasion , composée
de citoyens triés sur le volet, appréciés pour
leur droiture, leur science et leur dévoue-
ment , qui n'ont pas été compromis dans un
passé politique ot que le peuple choisit, pré-
cisément pour ces qualités-drà.

On le voit , il n 'y a rien de révolutionnai-
re dans ce recru tement.

A dire vrai, nous croyons nous trou«ver
en face d'une guerre de mots.

Le Conseil fédéral repousse l'idée d'une
Constituante mais admet, dans son Rapport,
la nommation étendue d'une Commission

d'experts que l'on n 'irait évidemment pas
chercher dans les dessous de panier.

Le chiendent, c'est que le travail de oes
experts est soumis aux Chaimbres fédérales
qui peuvent le modifier à ce point que les
premiers ne reconnaîtraient même «plus leur
enfant.

H n'en est pas de même avec une Cons-
tituante dont le «projet de Charte révisée est
soumis directement au peuple qui l'àpiprou-
ve ou. le rejette impi'toy«al>lem'ent.

C'est ila nuance.
Il y a un proverbe qui est presque devenu

un axiome de droit , c'est qu 'on ne saurait
être juge et «partie.

Or, les Chambres, qui ne demandent qu 'à
vivre sur des institutions et des textes qu'el-
les ont forgés, de toutes pièces, n'«éprouven)t
pas du tout le besoin de les «modifier .

Pour effiles , c'est l'aventure aléatoire où
pourraient se jouer toutes sortes de parties
dangereuses, tandis que la sécurité est as-
surée derrière les vieux troncs.

P«ar les nombreuses modificaitions qui lui
ont été apportées depuis 1874, la Constitu-
tio«n fédérale n'offre plus qu'une barrière de
carton.

Instrument devenu fragile et délicat , elle
ne doit aujourd'hui la prolongation de son
existence «qu'à lia guerre et aux pleins' pou-
voirs, niais l'orage gronde, et nous devons
nous hâter de la revoir et de la corriger
iuvaint qu 'effile attrape la rougeole souvent
mortelle à Oa vieillesse.

Ch. Saint-Maurice.

Discours de Son Exe. Mgr Bernard
Nonce apostolique, an Sacre

de Monseigneur Daller
Exc<sllence,

Dans la première partie des Constitutions de
la Règle de St-Auigustin, on y lit «que le « Pri-
mus Superior abbatiae est Romanus Pontifex »,
cela Tend plus impératif «à l'humble représentant
du «Souverain Pontife em Suisse 1 agréable devoir
de remercier Son «Excellence Mgr Haller de l'a-
voir invité à Jui conférer la plénitude du sacer-
doce. Je suis très fier de cette fraternité spiri-
tuelle, je devrais plutôt dire : paternité spiri-
tuelle ; et «comme c'est la sixième consécration
que j 'ai l'honneu r de présider en Suisse, je suis
heureux d'affirmer que, du «point de vue de la
démographie épiscopale, je n'ai rien à me repro-
cher.

Outre mes remerciements, je désire renouve-
ler à Votre Excellence tous les vœux que, ce ma-
tin à l'autel , j 'ai formulés pour le plein succès
de votre ministère épiscopaL La joyeuse certitu-
de que le vôtre sera fécond, repose sur la doctri-
ne et la prudence qui vous ont indiqué au choix
de vos ieligi«eux, sur la collaboration pleine et
sincère desquels vous pouvez certainement comp-
ter, mais spécialement sur l'intercession des
saints martyrs dont «l'Abbaye de S. Maurice,
avec la coopération des Nonces, a jalousement
gardé et défendu les corps contre des ennemis
et des amis particulièrement dangereux parce
qu'animés d'une dévotion, pour le moins, indis-
crète.

Comme Votre Excellence ne l'ignore pas, dans
l'antique basilique de S. Pierr e, il y avait un
autel dédié à S. Maurice et à ses Compagnons
et 1*« Ordo Romanus » du neuvième siècle pres-
crivait que. devant cet autel, les épaules et Je
bras droit du nouvel empereur devaient être oints
de l'huile des catéchumènes afin d'obtenir de
Dieu, par l'intercession des saints , la vertu de
force et de fidélité au Chris.t et à J'Eglise. Votre
Excellence a reçu, devant les saintes reliques de
ces authentiques héros, l'onction épiscopale. El-

Guerre ef diplomatie
L'encerclement de Kharkov en Russie

Les bombardements aero-navais
Les entretiens de Québec

Rien de particulier , ce matin , de la S'cile où
AngJàis et Américains seraient sur le point de
faire leur jonction à Randazzo.

En Russie, Jes armées soviétiques se "rappro-
chent de Kharkov à un « tempo » relativement
rapide. EJJes n'en seraient qu'à dix kilomètres
et esquisseraient l'encerclement de la ville. Pour
le haut commandement russe, les Allemands ont
d'ores et déjà perdu Ja bataille. L'évacuation ac-
célérée serait pour eux la seule solution.

Mais Berlin assure que leur résistance dans ce
secteur s'accroît et s'affirmera de plus en plus,
les. : moyens ne faisant pas défaut à la Wehr-
mac'ht..'.

Du côté de Briansk , les troupes de Rokossovs-
ky; «venant d'Orel, ont atteint et dépassé Kho-
tinëtz, «Dépendant que leur aile gauche, progres-
sant de Kromy sur Lukina et Akulova, est en
bMte ici à d'effectives et puissantes contre-atta-
ques allemandes...

La poussée contre Briansk se rattache à une
vaste conception stratégique qui tend à engager
la bataille sur un front de 500 km. allant de
Briansk au nord par Sjevsk, Soumy, Poltava jus-
qu'à Dnieproipetrovsk.

DTaiiileUTs, le hau t commandement soviétique a
fait intervenir «pour les opérations en direction
de Poltava une armée fraîche tenue jusqu'ici en
réserve. C'est la preuve aussi «qu'il y a un plan
d^Jànge envergure qui vise non plus seulement
à reprendre Kharkov, mais â refouler les Alle-
mands jusqu'au coude du Dniepr...

LES BOMBARDEMENTS

Des escadres de la flotte britannique ont dé-
jà canonné à cinq «reprises le port de Crotone,
en Calabre. Le 2 août, elles ont lan«cé une pluie
d'obus sur Vibo Valentia, dans Je golfe de Sain-
te Euphémie, à l'ouest de la pointe de la botte
italienne.

Remontant toujours plus haut pour tâter Jes
défenses de Ja péninsule, la flotte britannique a
envoyé hier un groupe de croiseurs et de contre-
torpilleurs jusque dans le golfe de Naples, soit à
250 kilomètres plus au nord que Jors de leurs
dernières attaques.

Comme précédemment, les unités de l'amiral
Cunninigham «ont pu remplir leur mission sans
rencontrer aucune opposition, et l'on relève au
Q. G. allié que Je bombardement des chantiers
navaJs de Castellamare di Stabia a pu être exé-
cuté avec une grande précision.

Le Reich a eu également de nouv«eaux coups à
supporter. Une «formation d'une centaine de «bom-
bardiers de la R. A. F. (dont 16 ne sont pas
revenus à leur base) est alJée Jarguer plus de
1500 tonnes de 'bombes sur l'importante ville in-
dustrielle et centre ferroviaire de Nuremberg.

D'après Jes premières r«econnaissaaces, les ob-
jectifs visés, les gaires de triage et les usines Sie-
mens et Diesel auraient été gravement endom-
magés.

A QUEBEC
A Québec a eu lieu une séance anglo-cana-

dienne, en attendant le président Roosevelt...
mais «en n'attendant pas Staline , dont l'absen-
ce une fois de «plus est remarquée.

De quoi traiteront le président des Etats-Unis
et M. Churchill ?

On assure que la question italienne serait au
premier plan des problèmes en discussion. Ro-
me n'a pas encore dit son dernier mot et il n'est
pas exclu que les hommes d'Etat réunis au Ca-

le n'est pasy comme c'était le cas dans l'autre,
une figure ou un symbole, mais c'est une grande
réalité. Avec d'autant plus de raison donc, le
Seigneur vous concédera abondammen t cet hé-
roïsme quotidien — plus vrai qu'il est plus ca-
ché — indispensable dans la vie d'un évêque.

Je suis bien certain d'interpréter les senti-
ments de tous les présents en exprimant le vœu
que l'Abbaye de St-Maurice, centre , pendant des
siècles, d'étude et d'apostolat, continue à être,
sous la direction de son Abbé, selon la belle ex-
pression de l'Office des Martyrs : salus «pour le
présent, praesidium pour les siècles à venir.

nada trouvent une formule di plomati que ou mili-
taire qui amènerait les autorités suprêmes de la
péninsule à se prononcer dans le sens que dési-
rent les Alli'és...

Aussi bien , pour rester silencieuse, la diplo-
matie allemande n'en est-elle pas moins active.
On p«sut sans doute voir les effets de son in-
fluence dans l'attitude actuelle du gouvernement
Badoglio.

Certes, les milieux de la Wilhelmstrasse lais-
sent entendre qu'ils conservent «quelques craintes
en relevant qu'il importe de juger avec beau-
coup de prudente une situation dont l'évolution
ne doit pas être considérée comme terminée,
mais les dirigeants du Reich peuvent dire que
jusqu 'à présent ils ont gagné du temps. Et il est
bien certain que ses diplomates mettent ce ré-
pit à profit pour essayer de faire entrer le maré-
chal Badoglio dans leurs vues. Reste à savoir
si celui-ci se laissera persuader.

Et si, par la douceur oU par la force, Québec
n*« arrivera pas avant »...

A New-York, on est «pe^uadé, en tout cas,
que J'on est à la veiUe d'événements décisifs et
on n'ihésite pas à appeler «cette sixième rencon-
tre « la conférence de la victoire ». Certains mi-
lieux vont encore plus loin en aiffirmant que la
guerre se terminera cette année...

Nouvelies étrangères—

Le: détails rétrospectifs ne la démission
de lusse!

La « Nuova Antologia », après avoir donné
quelques détails déjà connus sur la dernière séan-
ce du Grand Conseil fasciste et sur les événe-
ments qui ont suivi, précise que l'entretien «que
Mussolini eut avec le roi, au cours de l'après-
midi du dimanche 25 juillet, a duré deux heu-
res. Ce détail a son importance, étant donné que
J'on avait cru jusq u'ici que Ja conversation avait
été de brève «durée.

Quant aux motifs de l'éloignement du pouvoir
de M. Mussolini, le journal (qui est toujours di-
rigé par l'ancien président de l'Académie italien-
ne, Louis Federzoni, ancien chef des nationalis-
tes italien s qui fusionnèrent avec les fascistes),
dit «notammesnt ce qui suit : « La situation mili-
taire du pays et ses conséquences morales ont
beaucoup contribué à ébranler les bases du régi-
me de Mussolini. Et "insuffisance de la prépara-
tion militaire et l'ingérence de facteurs «politi-
ques et idéologiques — «contre lesquels la val«eur
et l'esprit de sacrifice des soldats étaient insuf-
fisants — ont malheureusement contribué à ame-
ner cette situation. Le dédain et la rumeur qu'el-
le a inspirés allèrent grandissant après l'inva-
sion de la Sicile. La situation ainsi créée est très
sérieuse , non seulement pour les motifs idéolo-
giques. 11 est clair que l'invasion de cette île
ne constitue dans les plans de l'ennemi que le
prélude à l'invasion de l'Italie continentale. » La
« Nuova Antologia » parle ensuite de la derniè-
re rencontre Hitler-Mussolini du 20 juillet à
Fel tre et déclare que les décisions prises alors
étaien t inspirées par la conception d'unité des
deux fronts , le méditerranéen et le russe, consi-
dérés comme interdépendants.

o
Evadé trois fois

un ouvrier est arrêté à Nice déguisé en femme
L'ouvrier peintre Ange Cordela, âgé de 37

ans , demeurant à Nice, avait été , il y a bien
longtemps déjà, à la suite de son passé orageux,
jugé dangereux pour la sécurité publique et in-
terné à Fort Barraux. Aussitôt après il s'en éva-
da. Repris à Nice, il faussa aimablement com-
pagnie à quatre gardiens de la paix et disparut.
On devait le reprendre et, une tro isième fois , il
s'évada. On n'entendit plus parler de lui , lors-
que la police apprit qu 'il se livrait au trafic de
tickets de pain avec un nommé Bartaluccî. Grâ-
ce à la complicité de sa femme, Françoise Cor-
dela, née Jiourdan, demeurant également à Ni-



ce, on perquisitionna chez Bartalucci et on dé-
couvrit six cartes de pain. Mme Cordeda recon-
nut  qu 'elles provenaient de son mari. Sur ces en-
trefaites la police apprit que ce dernier se «trou-
vait à St-R-aphaël, où il fut  reconnu dimanche
dernier. On devait finalement l'arrêter en gare
de Nice, bien qu 'il se soit déguisé en femme
pour dépister la «police. /

o 

Le fantôme de Matteotti
De Milan , on annonce l'arrestation après une

poursuite  mouvementée à Piva del Garda de
Dumini , un des princi paux coupables de l'assas-
sinat  de Matteotti qui fut l'un des plus redou-
tés ennemis du régime fasciste à son début . Du-
mini , depuis quelques jours , circulait dans la
région de Basso Carca dans une puissante au-
tomobile. Au moment de son arrestation , on a
trouvé sur lui 250,000 lires et huits  cartes d'i-

denti té , toutes falsifiées , provenant de huit com-
munes différentes.

o 

La population française a diminué
de près d'un demi-million

Il ressort du «dernier Bulletin de statistique gé-
nérale de la France que «pour l'année 1942 à elle
seule, on enregistre un déficit de 93,625 êtres
humains. Quant à l'excédent des décès sur lies
naissances durant ces quatre années de «guerre,
il at teint  près d'un demi-million d'individus.

Un des. facteurs essentiels de cette dénatalité
est la tuberculose. Vient ensuite la imorta'lié in-

Hadlô-Programme ~~~
SOTTENS. — Vendredi 13 août. — 7 h. 10 Ré-

veille-matin. 7 h. 15 Informations. 7 h. 25 Premiers
propos. 11 h. Emission commune. 12 h". 15 Jean
Vaissade et son orchestre. 12 h. 30 Musique de bal-
let. 12, «h. 45 Informalions. 12 h. 55 Gramo-concert.
17 li. Emission commune. 18 h. Communications di-
verses. 18 h. 05 Mario Melfi et son orchestre. 18 h.
25 Naissance d'une revue. 18 h. 40 Deux Lieder de
Schubert. 18 h. 50 Toi et moi en voyage. 19. 11.
Yvonne Régnier dans son tour, de chant. 19 h. 15
Informations. 19 h. 25 Le programme de la soirée.
19 h. 30 La demi-heure militaire. 20 h. Récital de
chant. 20 h. 25 « Taxtarin sur les Alpes » . 21 h. 10
Sona te. 21 h. 50 Informations.

BEROMUNSTËR. — 6 h. Cours de «morse. 6 h.
20 Gymnastique. 6 h. 40 Disques. 6 h. 45, Informa-
tions. 6 h. 50 Chœurs tessinois. 11 h. Emission com-
mune. 12 h. 15 Communiqués touristiques. 12 h. 30
Informations. 12 h. 40 Musique champêtre. 13 h. 10
Disques. 13 h. 15 Concerto: 16 h. Musique variée.
16 h. 30 Causerie. 16 h. 50 Musique variée. . 17 h.
Concert. 18 h. Pour Jes enfants. 18 h. 30 Valse. 18
h. 35 Causerie. 18 h. 55 Communiqués. 19 h. Les
semaines internationales de musique. 19 h. 10 Dis-
ques. 19 h. 15 Chronique mondiale. 19 h. 30 Infor-
mations. 19 h. 40 Musique légère. 20 h. Vendredi , lc
13... 20 h. 30 Suite de la musique légère. 21 h. Un
récit. 21 h. 20 Violoncelle et piano. 21 h. 50 Infor-
mations. • -

SOTTENS. — Samedi 14 août . — 7 h ; 10 Ré-
veille-malin. 7 h. 15 Informations.  7 h. 25 Premiers
propos. 11 h. Emission commune. 12 h. 15 Inter-
mezzo. 12 h. 30 Musique chaihpêtre. 12 h. 45 Infor-
malions. 12 h. 55 Vie d'artiste. 13 h. Le «programme
ilo la ..semaine. 13 h. 15 Enregistrements nouveaux
de chansons. 13 h. 30 Musique française. 14» lt La
natation sportive en Suisse. 14 h. 10 En bateau, ma
mie. 14 h. 35 Les Sylpliiides, ballet musical. 14 h. 50
Le Livre d'Or des Légendes. 15 h. 30 Thé dansant,
lt h. 50 L'histoire d'un chapeau. 16 h. 10 L'audi-
teur propose... 17 h. Emission communie. 18 h. Com-
munications diverses. 18 h; 05 Pour* «les «petits en-
fants sages. 18 h. 30 Le pet it  pianiste An«dré Ma-
thieu. 18 h. 40 Les mains clans les poches. 18 li. 45
L'Orchestre Georges Rriez. 18 h. 50 Le micro dans
la vie. 19 h. ,15 Informations. 19 h. 25 Le program-
me dc la soirée. 19 h. 30 Le miroir du temps. 19 h.
40 Quatre pattes. 20 h. «Le film sans images. 20 h.
40 Au jardin d'été. 21 h. Contes et légendes de, la
Suisse. 21 h. 50 Informalions.

BEROMUNSTËR. — 6 h. 20 Gymnastique. 6 h.
40 Disques. 6 h. 45 Informations. 6 h. 50 Program-
me de la journée. 11 h. Emission commune. 12 h.
15 Communiqués. 12 h. 30 Informations. 12 h. 40
La semaine au Palais fédéral. 12 h. 50 Musique lé-
gère. 13 h. 45 Causerie. 14 h. Disques. 14 h. 30
Oeuvres de Liszt. 15 h. Concert. 16 h. Anecdotes. 16
h. 25 Musique légère. 17 h. Concert 18 h. 35 Cau-
serie. 18 1i. 55 Communiqués. 19 h. Les cloches.
19 h. 15 Cycle de chants. 19 h. 30 Informations. 19
li 40 Disques. 19 II. 50 Maisons zurichoises. 20 h.
50 Une heure de musique. 21 h. 50 Informations.

70 FEUILLETON DW NOHVKttlSTl

Le secret
m m mm DOB

C'est le seul animal de selle qui quitte le sol
des quatre pattes à la fois, et semble fouler aux

pieds les lois essentielles de la pesanteur.
Ceux qui disposent de bikaniris de premier or-

dre soiit des favoris du sort : car ces bêtes de choix
sont rares , leurs .possesseurs s'en dessaisissent a
contre-cœur,. et . il faut beaucoup de patience pour
réussir i* en acheter une ou deux à la fois. La réu-
nion dans une même file de quatorze animaux de
ce genre, tous prêts sur-le-champ à défier la mort
dans une course de vitesse et d'endurance, consti-
tuait sans doute la meilleure preuve de la popula-
rilé dont joui ssait Yasmini dans les campagnes. Ils
avaient élé rassemblés et tenus à sa disposition «par
des hommes qui l'aimaient autant qu 'ils détestaien t
Goungadhoura .

En temps normal , chacun des chameliers se «sé-
rail cha-rgé d' une voyageuse, de sorte que sept qua-

fant i le  qui , de 63/00 en 1939, monta à 91/00
en 1940. redescendit à 75/00 en 194 1 et attei-
gnit  70/00- en 1942.

Par suite du régime des r«sstrictions plus ser-
ré dans les grands centres, la «mo«alité y est plus
sensible qu 'à la campagne.

r »—
Un typhon* à Shanghaï

Un violent typhon s'est abattu sur Shanghaï,
Chine, où il a causé d'importants dégâts. La
partie basse de la ville se trouve maintenant sous
un mètre d'eau. Tout le trafic est interrompu.
Dans le port , de nombreux petits bateaux ont
rompu leu rs amarres. Les plus gros dégâts ont
été causés dans les quartier s pauvres, où les ba-
raques se sont efifondrées sous la violence du
phénomène.

wouveiies suisses 

La maQifestatïon ouviière de Fiîbouro
Le « Nouvelliste » a relaté brièvement la bril-

lante manifestation de la Journée ouvrière-chré-
tienne à Fribourg. Nous lisons encore dans la
Presse Suisse Moyenne à «ce sujet- :

A ira fin de la semaine écoulée, quelque 1 200
membres de la Jeunesse ouvrière chrétienne de
Suisse ont tenu leurs assises à Fribourg. Cette
session devait préparer le Congrès national qui ,
si les circonstances Je peimettent, aura Jieu à
Lausanne l'an prochain. «Disons d'emblée que nul ,
sauf les éléments pertuibateurs du pays, n'a pu
prendr e ombrage de cette landsgemeinde des
jeunes. La J. Ô. C. «(«jeunes ouvriers), la J. A. C.
(jeunes agriculteurs), Ja J. E. C. (jeunes étu-
diants), la J". «E. F. (jeunes indépendants), qui
groupent des «membres des deux Sexes, ne met-
tent pas au premier plan de leur action des re-
vendication s d'ordre «matériel, mais cherchent,
avant tou t, à défendre l'ordre chrétien dans les
divers domaines d'activité où travaillent les jeu-
nes gens du pays. Ainsi, à un moment où se ré-
pand de «plus en plus l'idée que «le monde, s'il ne
se rallie pas aux «principes du christianisme, re-
trouvera , dans le «chaos, des épreuves accrues, le
ralliement des jeunes attachés à ces principes
et , surtout, voulant en inspirer leur vie, est un
fai t  bien rassurant. A ce titr e, le rassemblement
de Fribourg fut  un événement heureux.

«L'enurnération des divers sujet s traité s par les
orateurs met en lumière «lés préoccupations 'et les
espoirs de «ces jeunes ardents que présidait un
Jurassien : M. Jean Queloz, la présidente natio-
nale éta nt Mlle Rusingo. Voicj : ces thèmes : « la
personnalité ouvrière dans les conditions de tra -
vail actuelles » ; « Les souffrances ouvrières » ;
« Les peurs ouvrières » (peurs nées, entre au-
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j r

t^Ùf ttC/f rCf à 0

-*,. . ' LOTERIE ROMANDE
: 1 1 1—-— ¦¦¦-¦ — 1 

drupèdes auraient largement suffi ; mais, cette nuit,
la vitesse complaît pour les neu f dixièmes dans le
calcul ; et Yaismini n'ayant rien épargné , ni hom-
me,, ni effort , ni influence, ne se proposait pas non
«p lus dé méitager tes bfi'tes.

Ils couraient à la queue-leu-leu , chaque homme
tenant en laisse un chameau porteur d'une femme,
sauf que Yasmini conduisait sa propre monture el
indiquait  «presque toujours le chemin, et que le gui-
de, né caperadamt siur l'arène, avait de la «peine à
maintenir son bikaniri de front avec elle. La con-
duite de ces ruminants exige un tour de main
qu 'apprennen t rarement les citadins ; et ceux qui
possèdent ce don s'attirent l'estime sans réserve de
tous les habitants du désert , de la Syrie à la Chine
et- de Peshawar à Tanger. Le chameau reconnaît
encore plus vite que le cheval une poigne exper te,
et fournit lui aussi son meilleur effort au maître
qui le comprend. Aussi, à part des piétinements
ouatés sur de sable et des gargouillements intermit-
tents , on n 'entendait d'autre bruit que les grogne-
ments approbateurs des chameliers de la suite ; ils
avaient calfeutré tous les grelots de leurs bêles.

Au départ, la nuit était d'un pourpre très som-
bre et comme surchargée de gemmes rutilantes, tant-
les étoiles les plus blanches semblaien t emprunter
Je couleur à l'atmosphère. Mais à mesure qu 'ils

très , du sentiment de n 'être pas quelqu'un) ;
« Les aspirations ouvrières » ; « La position de
la classe ouvrière » ; « Introduction au statut
moral des jeunes travailleurs ». En die' nomteeu"
se* séances, jeunes gens et jeunes iillfes , tantôt
réunis , tantôt séparés;, mettaient aiûsi- : au- {xriat
les idées et observations, faites à Ta.!«liér«,x au bu>-
reau, dans - la vie qrtâdirte ou rurale.* Et si nous
voulions résumer , en très-peu de mots, l'idée d'or.-
dre supérieur qui «prévalut au cours de ces dé-
bats et leur diffntia leur accent , nous citerions cel*-
le-ci : « Il n'y a qu 'une façon d'être « total » :
c'est d'être chrétien. La sérénité de l'homme to-
tal , seul, le christianisme peut la donner ».

Faut-il ajouter que Fribourg a admirablement
servi de « table de résonance » à cette jeunesse
chrétienne enchantée de s'y réunir et se réjouit
à la vue du cortège qui . samedi matin , se rendit
au -sanctuaire dé «N. D. de Boufguillon ? iLa mes-
se- du lehdemain fut ' dite au Collège et l'abbé
Maré-ehal-, de* Genève', y parla -de la grandeur de
l'âme ouvrière.

o 

Un jeune homme fait une chute mortelle
à la montagne

«Dimanche dernier, un jeune homme de Plan-
f-ayon , Friboung, «Max Mujhauser, âgé de 2«2 ans,
se rendait dans la vallée du Simmenthal pour
inspecter du bétail qui se trouve en alpage dans
la région.

II fit une ascension «de montagne et vers la
fin de Ja soirée il faisait une chute «dans des ro-
chers et se tuait. Ce n'est que lundi que l'on dé-
couvrit son cadavre, qui fut  ramené dans la
plaine. Après les constatations légales, faites par
les autorités bernoises, le coups fut  reconduit à
Planfayon au domicile de ses parents.

Le défunt était un jeune homme fort estimé
et fils d'une honorable famille singinoise;

o 

L'arbre tue le bûcheron
et le timon tue l'enfant

Occupé à abattre des arbres dans la forêt du
Seehorn , près de Davos, Grisons, m." Gartmann-
'Guler , 61 ans, a été atteint par la chute d'un
mélèze et tué sur le coup.

— A Arbon, Thur«go«vie, le petit Studer, âgé
de 3 ans, étant monté SUT. un- char dont le timon
était relevé, a été tué par. le dit timon qui lui
est retombé sur Je corps.

——-o '

Les entreprises en régie zurichoises

La ¦ •municipalité de Zurich avait été" invitée,
en décembre dernier , par une proposition radi-
cale, à examiner la possibilité de réduire «les en-
treprises en régie afin de remédier à la situation
de l' ar t isanat .. . . . .  , .

Dans sa réponse, présentée au Conseil com-
munal', la municipalité dit que ces entreiprises
sont «florissantes et qu 'elles servent l'ensemble de

poursuivaient 1 horizon et «que pâlissaient les astres,
le ciel passa du violet au mauve. Puis , derrière eux ,
sans avertissement, l'Orient se ceignit d'or mat , et
la fausse aurore s'annonça par un vent frais, lar-
gesse dispensée par les divinités propices de la nuit
pour encourager les humains à suppértér la pro-
chaine jtfùrn.éè. Mats sur- les pas de ce zépftyre sur-
gît la véritable aurore, enflammée dé* promesses si
chaudes que'Thérèse, en queue de la caravane, com-
prit vite l' utilité du manteau que Yasmini lui avait
fail  empor ter ; c'était un de ces burnous qui , dra-
pés comme il faut , couvren t toute la figure excepté
lés yeux, protègent la peau contre les " vents ar-
dents, et préviennent- lé dessèchement' des pouih'ons
et des lèvres.

Dans les années à venir, quand Yasmini intrigue-
rait pour étendre sa puissance, elle aurai t sous la
main le télégraphe et" le téléphone, et saurait mani r
puler de la coulisse les rouages compliqués de l'or-
ganisation britannique. Mais pour le* moment elle
courait pour ainsi dire ^rebours des fil s, et il lui
répugnait d'ailleurs d'a«ppe ler à son secours un gou-
vernement qu'elle ne comprenait pas encore par-
faitement, mais qu 'elle était décid«ée en lout cas à
duper royalement. Son duel avec le tyran était une
affaire privée.

La tactique In plus facile pour Goungadhoura ,

la population. Les grands services du gaz; d«es
eaux , de l'électricité et des tramways ne peu-
vent se passer de leurs propres ateliers-. Cepen-
dant., ils cfcnnent chaque année à l'industaie, à
l'artisanut et au commerce deis commandes qui at-
teignant'plusieurs-million s- de';'- franW. L'autori-
¦jté exéeùtive de la> vHIe >dti Zurich .'recommande
donc au« Conseil municipal de n'è^poïter aucun
changement à la situation actuelle «t de, consi-
dérer la question comme liquidée.

Ch 

Un incendie à Vanda-nvres

Un violent'incendie dont la cause n'a pas été
déterminée, a détruit mercredi soir la maison
d'habitation de M. Elie Pradervand, agricul teur
à Vandœuvres, canton de Genève. Les pompiers
sont parvenus à préserver les dépendances qui
contenaient d'importantes récoltes. Le «mobilier
de M. Pradervand et de ses deux locataires a
été presque entièrement sauvé. Les dégâts sont
évalués à une quarantaine de mille francs.

o. 
Avertissement à la population genevoise

A la suite de la manifestation de dimanche
passé, organisée en faveur du communiste Hof-
maier, M. P. Balmer, conseiller d'Etat , chargé
du Département de justice et police, a adressé,
par la voie de la presse, un avis au public, lui
rappelant le caractère illégal de telles manifesta-
tions et invi tant  instamment les curieux de s'éloi-
gner afin de faciliter la tâche de la police. Tou t
curieux pris dans la bagarre, conclut l'appel,
s'expose à être traité comme mani fes tan t .

Une ferme incendiée près du lac Noir

Mardi matin , le feu s'est déclaré dans une
ferm e sise au Rohr, non loin du lac Noir, Fri-
bourg, habitée par la famille de M. Pierre Ré-
my-, composée du pètre, de la mère et de s'x en-
fants. Les occupants «purent sortir à temps, à
demi-habillé s. On s'occupa immédiatement  d'ou-
vrir l'écurie pour sauver le bétail  et une partie
du mobilier. Par con tre, une dizaine de vélos
appartenant' à des travailleurs de la région , qui
les entreposaient là au déibut de la semaine, fu-
rent consumés.

Les pompiers f i rent  leu r possible pour pro-
téger une partie de l'habitation qui a beaucoup
souffert.

La ferme était propriété de l'hoirie Holly,
qui la louait à la famill e Remy. Elle valait une
quinzaine de mille francs .

Les récoltes de foin sont détruites ainsi que
tout  le cihédail , estimé à cinq mille francs .

On pense que le sinistre est dû à l'imprudence
d'un oyçliste venu pour: garer sa; machine . On
ne croit pas «qu'il y ait malveillance.

Des avions étrangers sur la Suisse

On communique officiellement :
Dans la soirée du 11 août , entre 22 h. 42

j et 23 h. 53, notre espace aérien a été violé à
i plusieurs reprises dans les environs du Sotto-
j Ceneri, par des avions de nationalité inconnue.
«L'alerte a été donnée dans différentes  localités
j dlu Tessin . Aucune bombe n'a été lâchée. »

celle qu 'il emploierait sûrem«ent dès qu'il appren-
drait sa disparition de Sialpore, serait de i'enve-

'Jopper d'un filet d'émissaires. Les observateurs ni-
chés dans la montagne ou rôdant parmi Jes dunes
l'informeraient «de la direction «choisie par elle ; et ,
s'il s'y prenait à temps , la suite dépendrait simple-
ment du plus ou moins d'isolemen t de l'endroit où
elle serai t arrêtée. Sans témoins, Je problème deve-
nait des plus simple ; mais si l'assassinat semblait
trop dangereux, il y avait dans la montagne le Nid
des Sept-Gygnes et d'autres coins encore plus iso-
lés où la séquestrer avec Thérèse. A la rigueur, on
laisserait l'Américaine se débrouiller pour retrouver
son chemin, et expliquer sa fuite a.v«ec une fille de
maharajah ; mais, pour Yasmini , l'enlèvement ne
pouvait abouti r à d'autre alternative qu'une incon-
deVabte capitula tion ou Une mort assurée par n'im-
porte quelle «perfidie entre cent autres également
impénétrables.

(A suivre).

'
Poignée de petit» faite—i
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-)(- Les- recetles douanières de la Confédération
se sont él evées, en juillet, à 8,1 millions de francs,
soit 4 «m illions de moins qu 'au cours du même

i mois de l'an passé. Celle diminulion est due aux
événements militaires et au blocu s qui «reshrein t

j nos importations d'oulre-mer.
De janvier à juillet 10-13, les receliles douanières

; omt été «de 84 millions contre 88,0 millions pendant
« l a  même période de 15)42 .

-)f L'agence Stefani  pul>lie une  liste de préfels
i ta l iens  qui «ont été déplacés, mis à disposition ou
à la retraite , pa.r décrets royaux. Parmi eux se
Ircuvenit le préfet Giombini , directeur général au
ministère de l'intérieur, mis a disposition, «le préfet
de Pa.vie, M. Vitelli , nommé chef de Cabinet <hr
ministre de l'intérieur , le préfet de Bari , mis à dis-

CHANGEMENTS D'ADRESSES
Nous prions nos abonnés de prendre note que

chaque changement d'adr^se, pour, être pris en
considération, doit être accompagné de Fr. 0.30
en timbres-poste.



position du minis tè re  pour exerce r des fonction-!

spécial M.

-)f On mande de Lyon que grâcç. aux recher-
ches «t expériences pratiques de inédw.ins  et de .sa-
van t s , la découverte — farte en 1806 — de la pro-
duct if  Aynlhéltque de. la caféine vient d'être mise
n u point.

•#- Le clief du, ;."« i r . i n n - i i i c n i  italien a ordonné
que « - In ique  ministre (Mivie des enquêtes, sévères SUT

t ous le* fomUioniw»tr«s. en activité ou à disf>osi-
lion pour, .'- h i l i l i r  les ca«s d' i - i i r i< - l i i s , i ; i n i i e . l  ind u et
de ciiinuj des emplois rétribués.

¦H- Lus codiiptu»' de La Principauté du . Lieditens-
IcJn pour 10*2. accusent un béaéfice bmit de 430
mill e fra»os. Les dépendes se «ont élevées à Fr.
1 , I'H) ,008 et les, recettes h Fr. 1,020,000. La majeu-
re partie du bénéfice a été affectée à l'amortisse-
ment des dépenses causées par la correction et
rendigticmenit «du Rhin.

-)f Auguste Houdayer a élé exécuté dans la cour
île lu maison d'anrèts h Nevers, Framce. Il avail
lue h St-Denis-d'Azy une vieille femme pour la vo-
ler.

U n'y avait pas eu d'exécu tion capitale à Nevers
depuis le 13 juillet 1914.

-)f Le < Journal Officiel » français publie des
décrets en vertu desquels sont déchus dc leur man-
dat de député : M. Andr é Phili p, député de la 4me
circonscription de Lyon ; M. Félix Gouin , dépulé
de la Ire circonscription d'Aix-en-Provence ; M.
('.hurles Vallin , député de In 2mc circonscription du
Orne arrondissement de Paris. /

-M- I.e roi fieo«rge d Angleterre  a décidé 'que le
.'t septembre, quatrième anniversaire de l'ouver-
ture des hosti l i tés , serait observé en t a n l  que joni-
née nationale de prières.

Nouvelles locales —r
¦¦¦¦¦ ' " -¦¦ >—n^——i——m l l

Notre pain quotidien
On nous écrit :

L'été , à peine commencé, va déjà vers sa fin,
tant il est vrai que Jes beaux jours sont toujours
I rop courts.

Dans les campagnes desséchées par un soleil
imp lacable , les moissons dorées ont «formé leurs
py ramides de gerbes liées ; des bras vigoureux
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CINÉVOX . St-Maurke
Samedi 14 août, en soirée à 20 h. 30

Dimanche 15 août, en matinée à 14 h. 30
en soirée à 20 h. 30

La plus grande comédie musicale

ACCORD FINAL
Un film enchanteur tourné sur les bords du Léman,
à Montreùx. Un film gai, optimiste, débordant de
jeunesse et d'entrain, accompagné d'une musique

exquise, avec Kate de Nagy, Jules Berry et
Georges Rigaud

La semaine prochaine :

Les Mystères de Paris

Montana- vermala - crans
Dimanche prochain , 15 août , aura lieu la

H Inï fe Etal
au profit de la Paroisse du Sacré-Cœur

sur les places de son église et du presbytère
Buf fe t  froid — Cantine — Jeux divers — Tombola

INVITATION TRES CORDIALE
Le Comité d' organisa t ion .

«WWBBaBBaM^MHHBHMaBWaBHaMMM ĤB

Occasions - A vendre

ai mis ii lits
usagés, en noyer, une place.
12 f ers de lits, tab/es de nuit. etc.
Très bas'prix chez

J. ALBIII I r»«- montreùx

ont chargé la belle et abondante récolte sur des
véhicules grinçant de tous leurs essieux.

De partout , des convois ont a f f lué  vers la mar
chine trépidante. Ils sont resté* là à attendrê
leur tour,. La. batteuse poussiéreuse a recueùjli.
les lourds chargements,^le frojnçnt, s'est détaçîpÊ,
de la paille blon.de. Les grains durs ont rempli
petit à petit les sacs qui se sont alignés le long
de la paroi du fond.

Ainsi le blé nouveau apporte son es«poir et sa
vie avant que nous ayons mangé le blé de l'an
dernier , réalisant ainsi cette soudure pour laqu«al-
le nos. pouvoirs publics ont tant lutté.

Honneur à notre économie de guerre. Hon-
neu r à nos agriculteurs dont le travail nous vaut
de ne .pas manquer de pain. Honneur enfin à
ces glaneurs et glaneuses qui pas à pas ramas-
sent chaque épi oublié.

Puissions-nous nous rappeler les efforts con-
sentis par notre agr icul ture , lorsque la tourmen-
te aura «pris f in.  W. An.

o—

L'obscurcissement maintenu
On communique officiellement de Berne :

D'entente avec Je Conseil fédéral-, le Général
ne prévoit «pas de modifier les heures de l'obs-
curcissement d'ici à la fin août. Le début de
l'obscurcissement reste donc f ixé jusqu'à la . f in
du mois , comme c'est le cas maintenant , à 22
heures et sa f in  à 4 heures.

L orage
Après une journée particulièrement lourde ,

' qui succédait elle-même à une longu e période de
sec . le ciel s'est chargé de nuages noirs et dans
la soirée, aux alentours de 20 heures, l'orage a
éclaté sur le canton , comme d'ailleurs dans une

« bonne partie de la Suisse.
L'atmosiphère était  chargée d'électricité, et les

; éclairs se succédaient à une cadence et avec une
! intensi té  exceptionnelles.

La pluie est tombée, abondante par endroits,
j plus chichement dans d'autres. Elle était ardem -
j ment attendfue «par les cultivateurs. En, effet , la
j végétation commençait à souffr ir  sérieusement
[de la sécheresse. Cette ondée, qu 'on aurait  vou-
j lue encore plus copieuse, a donc été accueillie

l avec un profond soulagement par toute , la popu-
lation de la campagne et du vignoble.
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Vente , échange, location de toutes marques IMIllIM ¦llll'Révision et réparation par spécialiste UHU llllu
Agença régional* • -

m m*, « . ¦ * 
¦ m.m ¦.!_. ¦ Par''a'nt l'allemand et le

L\ ClAliPTrï r-lftntn^V français , s'occ'upant seule
¦PI» VJ CUt 'WllI-} I' I V / I R U l-W/  du ménage et saéhant bien

Tél. 4.23.51 cuire. Sa'laire Fr. 80.— par
mois. Offres avec «photo

¦¦¦¦¦ ¦¦¦¦¦¦ ¦¦¦¦¦¦ ¦¦ ¦¦¦•.'.'.'̂ ¦¦¦.¦¦ "B 9968 7. à
Publicitas, Sion.
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Pendant des mois, il nous fut impossible de livrer ¦
assez de petits fromages «bigrement bon » . Car ils LP\ %-f _ M| ̂ \ 

W% 
0_étaient tro p demandes , ê cela allait toujours en M. IIV 1 1 LJI |J

augmentant. _S  ̂ - #ÎP." - - ' ' '
A présent, la fajj rfcatlon a été augmentée , et vous . de consommation, de belle
pouvez de petfveau acheter autant «de • bigrement qua«lité.
bon ¦ vVyf f f a s )  que vous en voulez. 4 boites pour PADIIA7 C A Phonnaf
150-gTae coupons , 8 boîtes pour 3 coupons K. uHIlVHL U. H. ullfll I 01
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Cherché d' occasion

Situation "°™u"
Fabrique renommée d"alinien«ts pour le bétail 'er ou galvanisée

cherche encore 2-3 voyageurs actifs el sé r ieux ,  vi-  TI.IVflt|
sila« t «déjà les paysans. Conditions favorables.
Adresser les otffres Case postale 1528G, St-Gall. fer ou 9a,va*nisé-

1 arbre (MMissiOR
' flIIJOIHirnr OUF F On demande une ' Oflres détaiHées à CmCUiSiniERE-CHEF |D|lng nonRnnD -""* *°™ "k°'' z"'

capable, économe, bon ea- IKitlIF l lKl l lIIff lr
raçtère . honnête, cherchée JUBUCi ||Vl JUUllU On cherche

< pour de suite ou début sep , ,, ',' ' m *m m m m
iembre «lans  grande éeol< pour s occuper d un ménage Igfc BMJ flfc fillA
internat) de Suisse roman aVec ^9ff *  enfants.  Bons 

îl lllllj
de 100 personnes). Offre- ?̂

e*' bon l ?9^enl . vie de |K [Il IIR
déta iilées. certificats, vêle am' ', e  assur"' ^adrefse7J 

a §•¦¦ *¦ «¦¦W
rences exieence^ foensior la pharmacie R - Glosuit , Mar- ... .  ,. . , .renct s. ixii, enci5 ipensioi i:anv w41Je i 'l 'Dre ,e matin et aimant les
complets) sous ehifre B. 97 _J_ * enfants , pour s'occuper tfurr,;' x  "ub"c""- ___ M mm lu HBHiltiitf :^-J:dr^r Nou -

La grêle n'a pas fait  son apparition chez
nous , fort heureusement.

Quant  à la pluie d'orage qui , par moments ,
.tomba, avçc une assez grande violence, elle n 'a
«.causé . .aucun , dégât. La pluie a été particulièrc-
[ment , abondante d'une manière générale, dans la
•p laine du Rhône. Elle donnera un magnifié e
coup de fouet à la vigne.

On signale quelques dégâts de grêle dans le
canton de Neuchâtel.

o

La manifestation de cnariîé
en laueur de la paroisse catholi que

de Montana -station
Comme chaque année , le 15 août verra se dé-

rouler , la I rad i t ionne le manifesta t ion dc charité en
faveur de la paroisse cathol ique de Montana-Sta-
tion.

Un cortège folklor ique partira de la place de la
gare ù 13 h. 30 pour se diriger a l'emplacement de
fête situé autour de l'Eglise:

La tombola , la roue de Ta fortun e, les jeux d'a-
dresse permettront à chacun, si la chance est fa-
vorable, de s'attribuer de beaux lots, Puis les as-
soiffés iront , en joyeuse compagnie, piquer un dé:
licieux fendant tout en se délectant avec une r.s-
sieirle valaisanne bien garnie. Les dames, elles, fe-
rout .  genitiHe causette , deivqnt une sympathique tas-
se de tlié. Le soir , chacun rentr era chez soi heu-
rem x de s'C-tre réjoui sous le regard de Dieu.

Que tous participen t à la fête. Elle n 'en sera que
mieux réussie.

Le Comité d'organisat ion.
o 

Nomination d'un aumônier militaire

Un prêtre de la paroisse de Brigue, M. l'ahbé
Aloys. Walther, a été nommé aumônier, militai-
re avec Je grade de capitaine, dans un r«âgi.ment
où il servi t et avec lequel il avait fait plusieurs
mobilisations.

o——
La Fête de sauvetage à Genève

On nous écrit :
Par suite d'une mise en page hâtive, l'article

de notre envoyé spécial W. An. à la Fête inter-
nationale de sauvetage, paru dans le « Nouvel-
liste » de mercredi, a été scindé en deux par-
ties , la suite se trouvant à la fin d'un communi-
qué de la 1 re colonne de la 4me paige.

Nous nous en excusons auprès de nos lecteurs.
Par là même occasion et pour réparer un ou-

bli ibiein. involontaire, nous adressons nos r.emer-

/ GJ'&S m oi âlaQQ Ftima t

Piiirii PHE-fii
Belles couvertures de laines \ On échangerai t  4 chars de
ppur lits à 2 places , grand, paille ainsi que betteraves
220-160 cm., exécution douce contre fumier. A. B. C. poste
et chaude , en gris foncé avec restante , Saxon.
raies , 7 'A coupons, pour. 35 -
francs p ièce. Af «f Af|A||
Magasin Pannalier , Vernayaz V«VH#IV H

A vendre ' 
A vend,e un pressoir sys-

tème américain, en bon état,
&« 0m j |X A ¦ m *m d' une contenance de 40
i rHl THIMl brantes el 80 chaufferettes
M *, m m a m mmm B a ma Sarvaz , à l'état de neuf,
agricole « Ford », onze HP. S'adresser à Mme Vve M.
Pneu « neige ». Etat de neuf. Penoa, à Ardon.
S'adresser Tél. 2.20.26, Aigle. . —Tr""

Hôtel pension
avec bar-dancing à vendre
dans station réputée du Va-
lais. Prix Fr. 100,000.—. Jean-
fit. Burnler , rue de Bourg S,
Lausanne.

WMlK m WS mmrnm^mmmm * -™" ^"Y*»" «nveloppanles v.nlrléres, pr
1res capable, connaissance grossesses, descentes d'esfo-
complète de fous les friv,^  ̂ me.es, conlrm obésité, etc.
de construction ; références. IAS PtlX. Envols è choix.
Est libre de suite. Faire of- Indiquer g«enr« désiré.
Ires sous cfiiffre 852, Publici-  \U. MlzML. spiclellsle, 3
les, Marligny. Mercerie , Ltuuue.

cieraents à MM. Dr Lagier et Ch. Delapraz, res-
pectivement président et secrétairertrésorier de
la Société de Sauvetage du Lac Léman, pour les
charmantes attentions qu 'ils «eurent à l'égard du
représentant de notre journal.

o 
Contrôle et autorisation des pépinières

Les pépiniéristes qui désirent être mis au béné-
fice du contrôle officiel et de l'autorisation pour
le commerce de leurs arbres fruitiers, sont invi-
lés à s'inscrire auprès de la Station soussignée
jusqu 'au 1er septembre prochain, nu plus lard.

L'arrêté cantonal du 28 janvier 1930 indi«]ue les
«prescriptions relatives aux pépinières autorisées.
Nous les raippislons ci-apr«ès :

1. «Les pépinières doivent êlre élahlies se'.on les
principes culturaux actuels.

2. Elles doivent avoir une importance suffisante
pour permettre une sortie annuelle d'au moins
500 siujets hautes et d«2ini-tiges, ou 1000 sujets ,
y ooorrtpris l«es basses-tiges. Tous les sujets doi-
vent appartenir aux meilleures espèces el va-
riétés commerciales.

3. Elles doivent être propr es et exemples de
mauvaises herbes, de toute maladie ou parasi-
tes, particul ièrement du puceron lanigère. Les
sujets mal conformés au ceux qui sont enva-
his par des parasites doivent être éliminés et
brûlés. Ils ne seront , en aucun cas, mis en
vente.

4. L'authenticité des variétés devra î'tre garan-
tie sur facture. Celte garantie sera donnée
pour toute vente d'arbres en pépinières ou en
dehors.

ô. 11 n 'est permis de vendre que des arbres de
choix et de belle venue.

6. Le pépiniériste doit juslif ier d'un apprentis-
sage professionnel ou d'une formation acqui-
se dans une Ecole d'agriculture ou dans les
Cours Centraux d'arboriculture.

7. Les pépiniéristes remplissant les condit ions
prévues «par l'arrêté sus-mentionné sont seuls
autorisés à faire le commerce d'arbres frui-
tiers.

8. Les pépinières sont visitées et contrôlées par
les soins des services agricoles du cantom.

Lors <le la visite des pépinières, soit à partir du
1er sapteinihre prochain, chaque pépiniériste indi -
quera , sur une feuille qui lui sera eiwoyée par la
Station d'arboriculture, immédiatement après sonînnsoription, le «nombre d'arbres prêts a ,1a vente.

Station cantonaJe d'arbmriculture ,
Châteauneuf.

—-o 
ALBINEN. — Un bamèin échappe à ses pa-

rents. _ Un (bamibin âgé de 2 ans, le, petit Sto|-
fel, se trouvait djaus les environs d'Alkinen, alors
que ses paren,ts travaillaient aux champs à côté
de lui. A un moment dpnné, JWant échappa à
leur surveillance et l'on se mit à sa recherche.
Ce n'est qu'au bout d'une nuit et d'un jour de
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cnaries BAVER - oanieie DARRIEUH
dans

MAYERLING
La tragique destinée du prince Rodolphe
et de la comtesse Vetsera.

WATRO
Le manican de pluie garanti

imperméable , Fr. 98. — o«. Peut »e
liVrer i x if  commnnde en différente!
teintrs , pour da«ne» et mestieurs ,
•2r i s - \ e « t  pour mil i ta ires . — H. P«-
trel , AV. des Alpes 41, Con-
;%rt̂ uxr
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grandes inquiétudes qu'on «finit par découvrir le
«petit fugitif dans une forêt. Il était complète-
ment exténué , mais des soins appropriés permi-
rent de lui sauver la vie.

o 

Un conducteur C. F. F
grièvement blessé

Jeudi matin , vers 11 «h eures, M. Joseph Cop-
pex, conducteur C. F. F., de St-Maurice, a été
victime d'un grave accident en gare d'Aigle, du-
rant l'accomplissement de son service. Il fut at-
teint violemment par une «portière heurtée par
un wagon roulan t sur une autre voie et relevé

avec des blessures à la face et des souffrances
abdominales. Ramené à son domicile il y a reçu

et reçoit les soins de M. le I>r Hoffmann.
Chacun forme des vœux pour un prompt et

complet rétablissement de cet aimable fonction-

naire. ¦ o 

ST-MAURICE. — Veillée de prières à N.-D. du
Scex. — Demain samedi, 14 août , les pèlerins du
Bas-Valais vont se retrouver dans leur cher Sanc-
tuaire de N.J). du Scex, afin de se préparer à la
grande fête de leur «divine Mère. Mais il faudrait
qu'en cette année, ils viennent en très grand nom-
bre avec toute la sincérité de leur foi et de leur
confiance, avec leur générosité, leur esprit 

^ 
de pé-

nitence et leur désir de réparation, car il s agit de
provoquer la miséricorde de Dieu sur le monde qui
se tond dam la détresse et le désespoir. Il s'agit à
tout prix d'obtenir la fin de cette guerre qui sa-
crifie la vie de tant de nos frères. N'est-ce pas
poux a/voir oublié la réalité du corps mystique
qui englobe dans l'unité de la charité divine les
hommes de toutes races et de toutes conditions,
que les peuples en viennent à s'opposer d'une ma-
nière si irréductible ? Il n'y a pas d'autre issue à
cette barbare et universelle destruction que celle
indiquée par la Vierge elle-même qui est venue
nous demander de prier et de faire pénitence. Al-
lons à Elle en toute confiance, car c'est de ses
bras que nous recevons Son Fils, le Prince de la
paix.

Les pèlerins voudront bien offrir le sacrifice
d'être un peu à l'étroit dans la petite chapell e
pendant cette veillée de prières et d'expiation.

Horaire : 5 h. 30 Ires Vêpres de la Ste Vierge ;
10 h. Veillée solennelle ; 10 h. à 11 h. 30 Heure
Sainte — Bénédiction ; 1 h. à 2 h. Gheimin de
Croix — Sermon ; 3 h. à 4 h. 30 Rosaire — Canti-
ques et sermon. Confessi«o«ns depuis minuit.

Messes : 4 h. 30, 5 h. 30 et 6 h. 30 (messe pour
les bienfaiteurs.) ; 7 h. 30 Messe chantée de fon-
dation.

«Les fidèles qui font une visite à la chapelle ce
jour-là gagnent une in«dulg«eince de 100 j ours.

N.-B. — Le 21 également a lieu une veillée avec
le «même prograimime que ces dernières années, so.il
messes à 4 h. 30, 6 h. 30 et 7 h. 20.

o 
LEYTRON. — Corr. — Parmi les lauréatsLEYTRON. — Con

de la Fête vaudoise de gymnastique qui a eu lieu
dimanlche dernier à Vevey, nous relevons ave«c
plaisir le nom d'un «gymnaste valaisan qui a fait
honneur à nos couleurs.
¦ Dans la catégorie nationaux B, sur «près de

150 concurrents, notre jeune compatriote André
Crittin, de Leytron, a enlevé briUa«mm«ent la deu-
xième .place «devant l'élite des espoirs vaudois
des jeux nationaux. Ce résultat est d'autant plus
flatteur que M. Crittin, âgé de 16 ans seulement,
était l'un des benjamins de sa catégorie.

Nos «félicitations pour sa belle performance et
•tous nos vœux de succès l'accompagnent dans les
joutes futures. Rd.

i . g J i

SION. — Disparition d'une jeune fille. —
Après avoir laissé à son patron un billet dans
lequel elle manifestait son inten t ion d'en finir
avec la vie, une jeune employée d'un particulier
de Sion s'est rendue au bord du Rhône à bicy-
clette. On retrouva «là sa machine et divers ob-
jets lui appartenant, oomime aussi un second
billet qui manifestait le «même dessein. Une en-
quête est en cours afin de savoir si la jeune fill e
s'est réellement jetée dans le fleuve ou si elle a
organisé une petite mise en scène.

« o
ST-MAURICE. — « Accord final » an Cinévox. —

Un film romanesque et charmant que cet * Accord
final » dont l'histoire se déroule sur les bonds du
Léman. On y voit un virtuose du violon qui , à la
suite d'un pari , se fait inscrire sur le registre des
élèves du «Conservatoire de Montreùx , et '.pii tombe
épris d'une jeune musicienne, qui deviendra , d'ail-
leurs, sa compagne. Les « extérieurs > du film onl
été tournés dans la région du Haut-Lac, de St-Gin-
golph à «La Tour-de-Peilz. On y voit le Château de
Chillon et l'Ile de Salagnou, des voiliers au mouil-
lage, la plain e du Rhône, beau décor pour cette
idySle d'été, heiureuse et pleine de fraîcheur. Kate
de Nagy, Josette Day, Georges Ri gaud , Alerme el
Jules Bercy sont les principaux interprètes de cet-
te amusante comédie, sentimentale sans excès.

Chronique sportive

LES MEFAITS DE LA VIE MODERNE. — La
vie actuelle, trépidante, fiévreuse, use rapidement
l'organisme le mieux constitué. Il convient de se
d«éfen«dre contre cette usure — qui sape nos forces
et aanoindrit notre résisstance aux maladies — en
faisant de temps à autre une cure fortifiante. Avec
la Quintonine vous préparerez vous-même un vin
fortifiant actif et de goût agréable ; il suffit de
verser dans un litre de vin le contenu d'un fla-
con de Quintonine (huit plantes et du glycérophos-
phate de chaux). Seulement 2 fr. 25 le flacon, dans
toutes, les gharmacies.

mm ' I

Mort d'an sportif
Le cap itaine Alexander, ancien avant de l'équipe

internationale irlandaise de rugby, a été tué en
Extrême-Orient. Il était capitaine des fusili«e«rs ro-
yaux Inniskilling.

Sur le dos de nandazzo
Kharkov va tomber

L'attaque du continent serait imminente
Randazzo est toujours aux mains de l'Axe. Les

opérations principales se déroulen t toujours sur
le front central , au nord-ouest du massif de 1'E.t-
na , où les troupes américaines et britanniques ne
«peuvent s'approcher de Randazzo qu en conqué-
rant mètre après mètre Je terrain.

Randazzo, qui est la position-«ol ef des deux
«dernières voies de comimunication de l'Axe, a
aujourd'hui la même importance qu 'en son temps
Tunis et Bizerte. La conquête de cette ville pro-
voquera l'effondremen t définitif de Ja "résistance
italo-allemande.

Q. G. ALLIE EN AFRIQUE DU NORD
12 août . — On annonce que la o.me armée s est
emparée de Praijola et de Zafferana, sur le flanc
de l'Etna, à 15 1cm. au nord-ouest d'Acireale.

De là, une poussée vers le N.-O. le long de la
voie ferrée de Linguaglossa va se dérouler vers
la position de Randazzo depuis le dos.

Les renforts destinés aux troupes du général
Montgomery ne cessen t d'arriver. Si les Alliés
réussissen t à s'emparer de Fiume-Freddo et de
Taormina situé à seize kilomètres seulement plus
à l' est les principales voies de communication des
«brigades allemandes comlbattant à Randazzo, se-
ront interceptées. Les troupes ennemies n'au-
raien t plus qu'un étroit sentier de montagne à
leur disposition. Au cours de l'avance le long de
la «route du littoral, un énorme d«ipôt de muni-
tions et de matériel de «guerre creusé dans le so!
a été capturé intact par les Alliés.

«FRONT DE L'EST, 12 août. — Les avant-
gardes russes sont arrivées à moins de 10 km.
de la vile de Kharkov. Des quantités énormes
de matériel de guerre sont tombées dans les
maims des Russes, les garnisons allemandes ayant
été surprises et anéanties avant qu'«elles aient «eu
le temps de détruire les réserves. Le but in com-
prend des «centaines de dépôts de munitions et
d'obus, des «cannions et des pièces d'équipement.
Le corridor à travers lequel s'effectue la retraite
allemande n'a plus qu'une langueur de 40 km.

La situation est devenue critiqu e pour les Al-
lemands dès l'instant où les Russes purent en-
foncer le dispositif de défense ennem i, sur la r ive
occidentale du Donetz supérieur. Sur ce point ,
les avant-gardes soviétiques ne sont «plus qu'à 12
km. de Kharkov.

La ville de Krasnokou tsk a été encerclée mer-

Deux villes anglaises
bombardées

LONDRES, 12 août. — Des avions ennemis
ont lâché des bombes, tôt jeudi , sur un district
côtier du sud-ouest de l'Angleterre et sur un en-
droit de la côte méridionale.

L'attaque contre la ville du sud-ouest fut vive.
La plupart des bombes furent lâchées sur des
qua«rtiers d'habita t ion. Quelques avions plongè-
rent jusqu 'à une basse altitude au-dessus de la
ville. Il y a un certain nombre de vict 'mes.

Un sous-marin pris en écharpe

STOCKHOLM, 12 août. — Le sous-marin
suédois « Illen » a été pris en écharpe par un
batea u à moteur suédois. Le « Bukaland » a éga-
lemen t sombré près de Kolmarsund dans la Bal-
ti que. Il gît par dix mètres de fond. Tous les
membres de son équipage, à l'exception d'un
seul, ont pu être sauvés. L'« Illen » a été cons-
truit en 1921 et avai t un déplacement de 249
tonnes et un équipage de 30 hommes.

o 
Le système des otages

revient à l'ordre du jour
LONDRES, 12 août. (Reuter) . — L'agence

indépendante belge à Londres ap«prend qu'à la
suite d'actes de sabotage à la dynamite qui ont
eu lieu en gare de Mons et qui ont désorgani-
sé complètement Ja marche des trains , les Alle-
mands ont pris une quinzaine d'otages dont le
président du tribunal de Mons.

o 
Une conduite d'eau saute et provoque

des dégâts à La Chaux-de-Fonds
LA CHAUX-DE-FONDS, 12 août. (Ag.)

— Une conduite d'eau a sauté à la rue Jacob
Brandt, où l'on procède actuellement à des ré-
parations. Un flot d'eau inonda bientôt tout le
quartier. L'eau atteignit en quelques minutes
deux mètres de hauteur à la rue Jacob Brandt,
fa isant des dégâts importants. Une rue adjacente
a été défoncée pour éviter une aggravation de
l'inondation. Il fallut «couper l'eau dans tout le
quartiw et ce n'est qu*«après de longues heures
que les habitants purent rouvrir les robinet dans
les cuisines.

credi après-midi. Trois heures plus tard , la gar-
nison allemande capitulait.

Les pertes allemandes, au cours de ces der-
nières 48 heures, sur les fronts de Kharkov et
de Briansk sont de 100,000 tués. Le butin
pris dépasse de beaucoup une centaine de tanks
e-t 1 50 canons et mortiers.

En déipit du raidissement de la résistance al-
lemande, des progrès sensibles ont également pu
être enregistrés sur le front d'importance straté-
gique de Briansk.

Au cours de l'avance variant de 5 à 10 km. de
profondeur , 78 localités ont pu être occupées.
Parmi ces villes se trouve le chef-Jieu de Sos-
povo, ainsi qu'une localité située à 15 km. seu-
lement à l'est de Karatchev.

LONDiRES, 12 août. — Tous les journaux
britanniques reçuren t mercredi une information
sensationnelle «qui faisait allusion aux derniers
préparatifs d'inva sion actuellement en cours en
Gra nd'e-Bret agn e.

Selon cette même information, on peut s'at-
tendre à ce qu'une attaque de grande envergu-
re soit déclenchée « quelque part » con tre Je
continent européen indépendaimiment des opéra-
tions qui auront lieu en Italie et en Méditerra-
née.

La population de certaines régions côtières
d'une grande importance stratégique s'attend à
ce que Ja zone de barrage où la plupart des éco-
les et des édifices «publics ont été réquisitionnés
par l'armée, soit élargie sous peu.

Le t rafic ferroviaire est devenu plus intense en
Angleterre, ce qui n'est pas dû aux vacances et
aux congés accordés aux troupes. On ajoute ,
dans cette informat ion, que des renforts consi-
dérables de troupes américaines et canadiennes
sont arrivés en Angleterre où ils terminent leur
entraînem ent. Ces troupes possèdent le matériel
de guerre Je plus moderne.

Q. G. ALLIE EN AFRIQUE DU NORD
12 août. — On annonce jeudi que les A méri-
cains ont effectué un débarquement à l'entrée
du cap Oïlando.

ALGER, 12 août. — De Alan Humt-hrey,
correspondant spécial de l'agence Reuter en Si-
cile : On déclare de source autorisée que l'éva-
cuation de la Sicile par les Allemands bat main-
tenant son plein. Des milliers de solda ts partent
chaque jour.

L'avancement des diplomates italiens
a l'enquête

ROiME, 12 août. (Ag.) — L'agence Stefani
communique : Le 'ministre des affaires étrangère
vient de constituer une «commission spéciale char-
gée d'examiner la situation des fonctionnaires de
l'administration des affaires étrangères et plus
spécialement les avancements dont ils ont bénéfi-
cié dès le 28 octobre 1922, ainsi que les gains
illicites qu'ils ont éventuellement réalisés. La
commission est ainsi composée : président, M.
Rosso, ambassadeur, «secrétaire général du minis-
tère des affaires étrangères ; membres, MM. Ce-
ruti , ambassadeur, Viola di Campalto, ambas-
sadeur, Pilotti , premier «président de la Cour
d'appel , et Pittalia , directeur général du person-
nel au ministère des affaires étrangères .

o 

Hotntaier a renonce a la greue
de la faim

BERNE, 12 août. — On mande de Bâle à la
« Bern er Ta&waeht » que Hofmaîer a cessé la
grève de la faim. Il a pris cette décision avant
d'avoir reçu la lettre de ses a«mis politi ques l' in-
vitant  à agir dans ce sens.

o 

Les soixante ans
de M. le conseiller d'Etat Bosset

LAUSANNE, 12 août. (Ag.) — M. Norbert
Bosset, président du Conseil des Etats et con-
seiller d'Etat vaudois, fête samedi son soixantiè-
me anniversaire. Nos compliments et nos vœux,

o 
Noyades

EINSIEDELN, 12 août . (Ag.) — Deux bai-
gneurs, MM. Marianus Kàlin, agriculteur, 32
ans, et Erwin Bettschart, maître de dessin , 25
ans , se sont noyés dans le Sihlsee.

o 
Un touriste disparu

GOESCHENEN, 12 août. (Ag.) - Un an-
cien commerçant de Zurich, M. Henri Gyr, 57
ans, était parti le 18 juillet pour faire une ex-
cursion probablement dans le Reintel et n'a pas

Le chanoine Roger GOGNIAT
a été appelé à ce poste à la place de Mgr Huiler,

devenu évêque-abbé.

reparu depuis. Toutes les recherches des colon-
nes de .secours sont demeurées vaines .

o

Marché noir

ZURICH, 12 août. (Ag.) — La police de
Zurich a arrêté un ancien boulanger qui s'était
procuré environ 30,000 coupons de repas qu'il
revendait ou échangeait contre des coupons de
textile et de sucre, liquidés ensuite au prix fort.
Un autre personnage qui avait dérobé à Zurich
et dans les environs des cartes de textile, de
chaussures, de lait et des coupons de repas et
qui les revendait à des prix exagéré s a égale-
ment été mis sous les verrous.

Monsieur Edmond BOCHATEY, à Vernayaz ;
«Ma«da«me et Monsieur Léon QUAGLI A, à Chaino-

nix ;
Mademoiselle Yvonne SIMOND, a Chamonix ;
«Monsieur et Madame Léon BOCHATEY et leurs

enfants Hcvmond et Georgette, à Vernayaz ;
Mademoiselle Yvonne BOCHATEY, à Vernayaz ;
Madam e Veuve Rose SUATTON, ses enfants et

pelils-enfamts , en Haute-Savoie ;
Mademo i selle Amélie CHALLANDE, à Bons-St-

Didier ;
Monsieur Léon CHALLANDE, à Bons-St-Didi e.r ;
Monsieur Alphonse CHALLANDE, à Paris ;
Madam e et Monsieur Adol phe FICHARD, leurs

enfants ct petits-enfants , à Chamonix ;
Madame Veuve Cécile GIROUD, à Marligny ;
Monsieur et Madame Maurice BOCHATEY, leurs

enfa n ts ot petits-enfants, à La Bâtiaz ;
Monsieur et Madame Denis RAPPAZ, à Genève ;
ainsi que les familles parentes et alliées,
ont la profonde douleur de faire part de la mort

de
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Madame Veuve Maurice CHARLES-DUC, à Mas-

SOTliîCX "
Madame et Monsieur Albert MEURET-CHAH-

LES et leuns enfants, à Lausanne et Zurich ;
Madam e Veuve Gabrielle MARET-MEURET ~rt

ses enfants, au Var, France ;
«Madame et Monsieur Aloïs CRUCHON-CHAR-

LES, à Bex ;
Madame et Monsieur Sylvain GOLLUT-CHAR-

LES et leurs enfants , à Massongex ;
Monsieur Antoine CHARLES, à Massongex ;
Monsieur et Madame Jean CHARLES-BLANC

ot leurs enfants, à Massomgex ;
ainsi que les familles CHARLES, à Massongex,

DUC, COUTAZ et WEBER, à St-Maurice,
ont la douleur de faire part du décès de

Monsieur

Maurice CHARLES-DUC
leur cher époux, père , beau-père, grand-père, beau-
frère, oncle et parent , survenu à Massongex le 12
août , à l'âge de 82 ans.

L'ensevelissement aura lieu à Massongex , le di-
manche 15 août , à 11 heures.

P. P. L.
Cet avis «tient lieu de lettre de faire-part.
Selon le désir du défunt la famille ne portera

pas le deuil.

madame Germaine BOCHATEY
née CHALLANDE

leur chère épouse , mère, belle-mère, grand' mèrc,
sœur , belle-soeur, tante et cousine, survenue dans
sa 65me année , après une longue et pénible mala-
die.

L'ensevelissement aura lieu à Vernayaz, le sa-
medi 14 août, à 10 hiïures.

On est prié de ne pas fa ire de visites.
Cet avis tient lieu de faire-part.




